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(.'  de  r™.v„„ ,™.  p„,  prZ:,:;::;,.:^.;^;!,;::  "•"■■"""  - 

la  Ugisl:  •  ,r,.  ,1,.  |„  ,„„,.;„,.,    ,  /!  ,  '^  '""'  ""'"'"'"l'"'  ''u  N-nl, 

"vriTToiS,  un.  oinj:       :;'  '•''''7'  "  ^"'"'  ^'  f-»  ».m,.,i„„„,.r.  |„  » 

intangi,,,.., par i.Sn'::"; i:'pj':;iii  " "■""""" '" ■"" """'" •"^•■'-^'■' 

6.     Cette  vioUtitm  du  nnctc  *l*.  1K«7  .,♦    i       i 
décrite,  par  la  loi  ,l'0„,ari„'"  û,.:i;!t^^h  «;      '       '""'  '■""""'•'"  -"' 
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7  -  Ktl"  r.t  ilr  nniiirr  Ik  hiwr  l'-niini.'  i|iit  ifciîl  rthlff  raln  Im 

ili(!*milf.  |.,irtu Irn.litnln  i|iil  n"il"  mil  iliiniui  .a  I  oiiMUiraUga,  t 

xmlrvir  uiu-  (|ii>>ll<>n  ilntiip-ri'iM'  .If  ru<i'  il  ilr  rrliiinn,  il  à    iiniiiliiiillinf 

P*r  lAnt^llli'  In  vti'  |nilrlli|lir  ilr  liiilM  ||>^  htlIilUltU  >U<  l'r  tmv>, 

H  U<  l'urkiiu'iit  lni|i^ruil  iiiiitntil  .ntr.'  I.»  iimin«  ilu  iHiuvrmnv 
(i^r^nl  ••Il  I  im-il  U-  |».u.i>ir  .|i-  .|i.ii\..iiir  Imil  Ail.'  iI'ihm'  l^culiiturv 
rwiivmeml.'.  Il'  nii>.>fitiu  .liiimml.'  c|ii>'.  .Im»  l'iiiuif*!  |n>t.lii-  U  nu-ut 
rniii|iris.  iiii  nit  iiiiiii^liiiuiiirnt  rpi'iiiir"  ^  l'i  vn irr  il imuniir  il  'lu'iin 

li^rr*»»*  U*  iIAniVpU  ilr  rrttr  Uti. 

Mun  IUI8. 

N'   B. — (Vtlf  rt-(titt''ti'  (1  Hfi  Migtu^<  ptir  !i-  litT^itiniinrH  <.uiviiltl»; 

Sun  Ciiiiiiinii'  loiio-NiKiiin'.  'nnlinnl  IIi'kiii,  .\rihrv<><iui'  ilr 
Qu^lni'.  NN.!*«  Ugiil,  Arrhi.v*<|ii  .rK.hiiimiiiii;  MailiiMi,  Arrlii- 
v*f|iii.  ili'  Wïinii.  H.,y,  Ariliiv#<|i"'  'l- •^V•ll■u,•H,  |.,iiuli|ii».  Rv^nw 
ili' H«ili'yliur>  ;-  (  hiirlilxii».  P.v*<|m.  .Iv  I^rtiniri',  llugii».  Aclimmi.ir»- 
l.ur  .!.•  Sl-ll.,ni(iiiiv     Piiwnl  F.v<i.|iir  ilr  l'nii.i  AlUrl.     ljinH(|U.',  f.v*. 

>)"<■     .l-'    !>litrl.riHik.-,-(lnli(oiii.     f.vfc, l'Aur.S>iiiili«;     |jil,r.r,,iii., 

Rv^ni..  ilf  (.'tuiniiliinl;-  (liwliir,  f:v*i<|iii'  lie»  TniK-ltivifrin;  llr> 
miiiil;,  Ev^iur  ii<>  Nioolrl;-  Korliii..  En>.|ui'  il.'  Julutl.-;  l^Bliinr, 
PaAiup  ili.  Sl-Jiiini-Hlnw,  f:v^|ll.■  .If  lliiiiim«ki;-  Hirnuril,  EvCquii 
ili'  Mi-llyniinllif,  Hnimi,  tvtnw  ili'  .M.mt-Lniiriir;  lllnnrh..,  Vi- 
cnirii  A|Ki.lolii|iif  du  (l.ilfn  St.|j,iiri.nt;  llri'yiml,  Viiiiirr  AiH»loliqlii 
dsMarkrniir;-  (iriiuarcl,  Virniri'  A|HKtiilii|ui'   irAr1lmlini>kn. 

N'ont  point  Mfpi^: 

N.V.  88.  llrurlK^i,  Archcvl^iui'  iliMuntrfnl:  Êiimnl,  f.vfiiw-  de 
VnlU'yflcI.li-  (inulliiiT,  Aiixili«in-  ilv  l'Arri.iili.M'i*»!'  ,U-  .Mimlrt'>nl 

II 

RÉPONMK  Al   «Al'I'OHT  D!   MIMSTIIK  1)K  1„\  jrsTKK 
Ce  Hkh»  ne  I)É«Av>:r 
I 


Le  S  avril  IBir),  la  l(Vp,|„turi'  il'Oiitarin  udciiitint  une  lui  iloimant  au 
gouviTiunicnt  II'  iHiuvuir  df  driKwr  le»  dix-huil  coTmni»»airc«  dV'colM 
("lu»  iiar  le  iH-upIf  do  lu  villi-  d'Oltawu,  iwiir  Ich  r.'niplarir  pur  dautri-n 
cumniisHairm,  nunini6<,  ccux-ri,  imr  li'  eiiuvt<rnwni'nt. 
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aurait  rendu  t  nn  état  naturel,  en  lui  enlei-ant  «on  caractère  do  loi,  cet 
inique  Règlement  N*  17. 

Bref,  nu  comme  un  ver  i,  «on  début,  habillé  enauite  de  toute»  le«  fanlre- 
luchee  dont  les  (rancB-roatons,  len  Orangistes  et  Ion  Irlamlaix  ont  pu  le 
revêtir,  il  «crait  redevenu,  par  l'exercice  ilu  dénaviu,  le  simple  ver  qu'il 
était  auparavant  et  l'argument  Huprénu^  invoqué  par  li>  juge  Meredith 
lorsqu'il  a  rendu  sa  déciBion  dan»  la  cause  de  Mackell  contre  le»  commis- 
saires de»  écoles  séparét's,  dégringolait  du  coup. 

Le  juge  Meredith,  qui  n'est  pas  le  premiiT  venu  et  qui  a  passé  toute  «a 
vie  politique  à  guerroyer  contre  les  écoles  séparées,  a  compris  ce  que  le 
désaveu  pouvoit  avoir  de  fatal  pour  «es  propres  jugements,  et  il  a  jeté  le 
cri  d'alarme. 

L<'  21  mars  de  lu  présente  année,  le  juge  en  chef  Meredith,  siégeant  en 
Appel  dans  une  des  couses  du  Bureau  des  Conunissuires  des  écoles  séparé<'s 
d'Ottawa,  6t  la  déclaration  sensationnelle  suivante: 

Dit  le  Globe: 

"I  suppoN'.—he  said,  referrintt  to  the  pétition  to  diwillow  the  Ontario  IcRisliiiion,— 
that  thc  .\*  JHtor  of  Juatice  would  be  Tflicvcd  t(i  havc  tlic  opinion  of  th«  ("oiirl.  U  wo 
déclare  it  iiitra  inrrs.  it  would  be  a  bolil  '  .m  the  part  of  thc  .MiniHtcr  of  Justice  to  disallow 
it." 

Le  Mail  and  Empire,  de  son  cftté,  dit: 

".Nevcrtheletw.  he  (Jiidnf  Meredith»  n'marlfed  that  if  tlie  Court  should  deelare  tin- 
législation  whirh  appointed  the  Commission  invalid.  it  would  lie  a  liold  art  on  the  part 
of  a  Miniflter  of  Justice  to  disallow  it." 

Et  c'est  ce  que  veut  dire  ce  cri  de  désespoir  lancé  du  haut  du  banc. 
Il  avait  été  précédé  par  la  déclaration  suivante,  faite  encore  par  le  juge 
Meredith  : 

"Chii'f  JuBtiee  .Meredith,— dit  le  Mail  and  Empire, — tiuestions  whether  it  would 
he  désirable  to  ro  ahead  with  the  case  imtil  the  Privy  Cuuncil  had  diipoued  of  a  case 
pending." 

Et  le  reporter  du  Globe  répète  le  même  renseignement. 
En  face  de  ces  tergiversations  de  la  justice  ontarienne,  il  a  été  ailopté, 
le  22  mars  1918,  la  résolution  suivante  à  une  grande  assemblée  tenue  à  la 
salle  8te-Anne: 

"Cette  assemblée  des  justiciables  d'OtUwa,  prenant  en  conaidération  les  paroles 
infortuné»  prononcées  par  le  juRe  en  chef  de  l'une  des  Cours  d'Appel  de  la  province 
d'Ontario,  croit  de  son  devoir  de  protester,  et  par  ies  pn^ntes  proteste  hautement  contre 
une  dCcIaration  qui  constitue  un  déni  de  justice  potu-  les  justipiablea  catholiques  de 
cette  province  et  une  imiwrtinence  du  plus  mauvais  aloi  ctmtrt!  le  Ministre  de  la  Justice 
et  contre  l'Exécutif  fédéral: 

"l  ne  telle  déclaration  est  la  reeonnai.ssance  implicite  par  le  juge  en  chef  de  l'inu- 
tilité palpable  do  k  Cour  d'.\ppelou  de  «on  incapacité  à  rendre  des  jugements  qu'on 
ai'     ■•  d'attendre  d'elle; 

■  t.IIc  met  en  plus  en  relief  la  rnupable  intrusion  d'un  jupe  dans  le  dora'iinc  politique, 
car  les  paroles  qu'on  lui  attribue,  «i  elle.<  ont  réellement  été  prononrécs,  sont  une  menace 
non  équivoque  et  une  tentative  urossiérc  d'intimider  et  le  Ministre  de  la  Justice  et  l'Ks- 


—  7  — 
Contdd^ration  la  voix  de  IWi^l  "'■  ''"  '""""  ''''«*•'"'<"■  do  la 

.-■;;.dw«  le  t:r:^i::s^^^^      --  "- 

ene.  '< .  Ir::.™;.':^:;  j™;: r]--;'"  ^^'"^  ■ -  -  i-H... 

n'a  pa,  trouvé  assez  fort^,  lel  ra™oni T  '.    " •■''  '""   """««t™. 

n'a  pa,  ™é  tenter  ce  n.ouvementZa:  ■""""'"•''■  """'-""-<.  U 
ontarienne.  audacieux  que  eraiRnait  tant  la  justice 

que,::z"'ML- rr-:-:::::'!:™"';'"™'  '"  ^■"™ ^  -'- 

au  K„uverne„,ent  fédéral  Ûne^  r^r'""?""  "T''  ''"  ™""^'l'" 
canadienne-frunçaise  oppri,"X  TZ  TT  "'"'  ''""""'l'"'   '"  "unorité 

IVst  encore  aujolrd'hurZt  province '^rM':\'"''""'  '■'""""■  '■"- 
«era  demain  partout  où  le  fil»  ,|C  i  ^'""  '"'"'■  '■»  '■'""""•  die  le 
apprendre  sur  les  banc,  de  I  col  "  l"'  '•'"'"'""■"•-'■■■■•"Vai-o  voudra 
la  langue  immorteUe  .le  s^ijet^  "  ''"""'^  "^"^' "  ''-  F"'"-. 


II 

n.nt^r:ï;;:r;rxpï:e^!o:'S;r *•  i-  'r--  -  ~ 

loi  ch  4Î  ^r.n.,  V  >li"r  son  ruua  de  recommander   e  désaveu  de  1„ 

loi  en  4.->,S(,co.\.,comprendseizepaKesdenaniertelli,v        u 

vouait  la  ,oi,ieré,en,i;r::,::r™rs;rr:?rr''^T 

ment  au  courant  de  cettet  "  élé^n,  i     T?''"  '""'  """"  '^"™-'  P'-"-'»!*- 
dans  l'espèce.     Les    ^i  andes    ,ë7é        '''^""■','""'  ™"'Pl''"  -nent  inutile 

<.■■< ..  „:.'.  ..r  r  ci::-;:;;,--;:  ,"r,;,T,= 


—  8  — 

etpréJTtllMnaLL  T,  ■  ™  ''^'™"™'  '■''  l»rf»i'<m™t  incomplète 
regipmout  soit  réflliMiiciit  une  rncuure  mTi«5cutrioc      II  v  „  .,„  •  ■. 

;:■«"£,';■"••'  -  ■•-  '•  *—  '■— -  -  -- .» 
.  ..SfT;gE;::^L^x,îi':i-';rJr: 
......  Tjr„.îr„=rr:;T;i^™ï:t'^: 

l,ili„!f  *7.'''™™™'  »  P<^remptoirement  rofus^  ,1e  déclarer  ces  école, 

irainaLsc,— iiaiialecas  de  Plantagenet,  tous  le^  él6ve<  et  les  ,.„,>t,ii      1 1 
^nt  canadien»  françai.-parce 'que,  'a-t-il  di,    .t  é    1    "ïtae,  ^ 

c  est  d  étouffer  l'ense.gncment  du  français  complètement  et  irrévocawi 

sTnt  «Tr      T  '"  '™'™  ^'''"^'''■*»  °"  «'-li^-s-françai J  nui  st 
sont  établies  depms  1913,  ou  qui  peuvent  s'établir  à  l'avenir      Donc 

^f  ■  i  r/"'  "'  ^"'^''  ^'••™""^"^  P™--  ''"^-"i---     Le  gouvernement   d2 
sa  hbérahté  phénoménale,  consent  à  ce  que  les  écoles  qui  -aenTb" Un^" 


—  9  — 

me nt  N    17     ()r  «•  règlement  rentreint,  .lan»  <t,  (■roi,.,,  la  |i|„t<'.  „„,.  r„„ 

*'  1.  av„;, ,« /'  7''  '""'""■  ''■•  '■•"•■  '»"""'■  •'"""  ''■»  ''•'"'••" 

ei.miim  avant   191.1,  cur  le  nouveriiement  «..ul.   |mr  »„  propre  volont*-. 
éeul.»  ,!«.«  laquelle»  ,1  ne  veut  p,.  pern.ettre  IVn».i«ne „,  ,lu  tranv.u,, 

l'honnCrnî  '"'""'",  "*r  ">'l'"""nt,,  «„,t    oon,plMe„,ent  oubli*.  ,l„n, 
honnêl..  unalys,.  que  ta,t  le  nunistre  ,1e  la  jastiee  ,lu  Hègleinent  N  17 

n'enavafen/n   T™"  ,""  '""^''  ''"  '■""'■  """'>■""•  ''■"  """"■"  '""■■'•••'-•» 
n  ava  en.  pa,  lH.«„n,  les  nunistre,  en  <  ■.,„s,.,l  ne  .levaient  pas  v  tenir. 

à  la  éau.V™,''""  '"™'*""'  '""""'  ''"  ""^'""''•"  >''"PI»rtrnt  aueune  elar.é 

destin"  ri  en  .       "TT"'  """  '■""'"'"■"•  "'  ™"'  ""^  ''■"'  ""'■"•■■  ""^'"-. 
destina,,  à  en  l,rou>  1er  la  question,  „u  lieu  ,1e  la  nuttre  s„us  un  vrai  jour. 

man<t  ,M  "■,'"'^' "■'"■'■"■  '<■  ""nistre  alK,r.le  la  vraie  question  et  s,,  de- 
^n*  ,,1  ,,o,t  c„n«.,ller  à  Son  Altes,se  Royale  .le  .feavou.T  la  loi  eh.  45, 

oWalilr       ™'  ,"-™'"'^  '•'  ""■'tra.lictoir,.  .lans  s,.s  ,l,ff<-.r..ntes  parti.., 

d^md'l  ,'r  ""       '  "Pn"™tion  pr.-.s,.nt..  avee  l,.s  prinei,».  .Wjù  inv..,,,,.'.» 

et  ZTr.        "'}  Wx'tations  et  l..s  eontra.liotions  ,1'un  l.onune  .,ui  v.-ut 

qui  ne  veut  pa»,  ou,  pour  parl,.r  plus  eorreet,.i„ent,  d'un  homme  qui 
peut,  mats  qu,  v..ut  se  .onvainere  qu'il  ne  ,i.ut  pas. 


III 

ne„r''r/Tl"""/'""  ''"'  """"  "'■«''  ''°"""  in'l"l'italilem..nt  au  (iouver- 

irr  ,v  *■  ,""■""■  '"""'  ''  "^""t  ""'"'  ''^Ki»l"tion  provincial,.  .,uel- 
Nord)  *"  ^"  *■'  ""  ''■"  '''^'■"'  ''■■  ''■^">*"1«  Britannique  ,lu 

rfi...^!,'"; .'!"''''■  '''■  '"  '"•""'■'■  "''"'<■'  ''™»t™'-'-  lie  <■<■  iwuvoir  quan.l  il 
mt.  Ihn  the  Power  legally  exist.,  eannot,  how.ner,  in  the  huml,le  opinion 
ot  the  un.lersigned,  Ih'  disputed". 

-.v„?"*  '^t'  '■"  '''™  '■'  """•''  ■•"'"'""■»  P'^'îlitement  .l'a.Turd  ave,.,  le 
savant  ministre. 

Nous  ie  sommes  encore  quand  il  ajoute' 


—  10  — 

m«.t  oI,'^h"'i'  ilZ'^ô'v'cV"  ™""'f  »'"••  'h.'  Power,  „f  «.lf^p,v,™. 

""'";,r;-  n-ju.  ,.„.  ,,l  J:1  „^„';;^';;;;"  "»  '-«  o„m,„....r..  ,„  „...„. 

"""  IhHi«.  p„„„„^,  *"  "•""•'.  '!'■  f."r.'  nv,,I.T  par  «.,  mUl'g,,,., 

<'•■  qui  ™t  ^i6i.,..„tmn..  ,.„,  „„,.  .il 
prov,„,.,„|„  ,,j.,„  ,,„„,        ■     ;;"'"'  I^P"■'y,„r  ,1,.  ,l.^™v„„,.r  um,  loi 

■'■"•  ■■.  nW„,r  ,,.u  „,.,„  „„C    'v^:;™;  "■,  '■'■.•«-•■•-  ....  p..ut  « 
''• 'onHit  ,.„t  IWmont  „^^,      .        ; 

v.n..T  une  lui  provincial.,  c^J^llr         T  """" ""  ''••""  ''"  '"^o. 

'■'«..ito  ju,|i,i„ir,  ,lu  fon^^n    V  vT        '  '",'■'"""""'"-.  ""T  ropinion  ,lu 

••«"■"^  Ju,li..iair,.  ,lu  (-iril  P  ".:  "        '  "'■".'■'■"^  l'..PPr.^'ia.ion  ,,„..  I,. 

P'»vmri  ,1  |,.,i„„,i„    «w^h"  .      ;   7  ;  "l"-'" Y-  FhI.t„I  g,,.,™»,™,  p„„™,  „v„ 
""  '  "  ""  ni».v  m.W  l,„,  (,„  i,,^|    ,  „ '' ,  '  "''"''"■  '™"'ilulion  ,.f  ih..  v„iuHl  Ftalc 

"  '..-  i.n,i,«  pw,H,  ,,v ,.,  z  hT  ;,;:„';;;  h"  """  ■■t"""  ''■""■  •"'■'  -"*-•  -" 

P".v.*.  f„r  „„.  fe,i„„|  p,„C.  r  ,!"?    ""  "f'^'iv  l™lic,  ..nd  „,  ,|,e  «„,.   il° 
",'"■  "'  ""■  Pnrl,  ca„  r»»  luj  Ir  i, Jrf  '    '"'•""■"'  -"""'ituli...,,  un.l.-r  „h„l  ^ 

.l™pa..-h  ,„  ,he  c.ov,.mor  C.,;,^n,Z^„Z"">- "•  "•""  <"'  <l«-  <:olo„i«  „,.,  ,„  " 

''"  '"^^veu,  ont  ^antL      ôi;:   /|;,'tr     "  ''™'"'"'  ''"   '""-™'^ 
P-"t  d,rc.,aa,  erreur  quo  l.pn„"Mi^^,,r'  '"p  "°"'  "■''"™^-  '''  ™ 


—  Il  - 

pui«,ue  l'Acte  ,i„  l'AmWquo  Brit.nni.,u..  .lu  X.,r,l  ,li,  !..  ,,„„r«ir,.  nu..n,l 

ilT;^:  """''""'  ""'  ""'"■■•"  -"^•■"^ '■■"■'- .  ""^«i^ir:' 

au.  f™ '^l!!/''  ''^,""'"'.""'  B""""»<l".>  .lu  Nord  ,'*t„i,  ™„u.„w  ,1,.  ,lir.. 
i'i     ^-    '"""™P'™"'"-     ■""'"  «Im  ne    !•  «ont  niiH  iiuimiiu.  l'\,.i..  .1.. 

être  aUoin       "  Par  1,  "Z"'"  ^  T'  1  ""  "'"  ""'"''""""'  '"  '''"'"l"''""  '""« 

a Xtia  rzr:,:;"  "'""'^"-  "'^™ '""^™.  ■">-  p'^--!.-  „ue 

n™     r     ■"""  """'"'"""  '""•  '"  '■""«•i'»<">n  lui  in,,x«<.. 

wnnelle  ava,t  l„r,  ,1c  son  ,.„.r,^.  dan»  la  ConfAlfration.     Et  ,.'.,.  nrX  1 

aéi\^^^"  '""  '■"'  ™'''"  ''•■  ""  »"'"■-  <'■»•••'""■  '1-  la  iur>d.c.i,  „C  t 
l^^f^;- "''  """  -T'"""  ""i™"'''»''  ■l'van.  1..,  .rLnaux.     ' 

on  V^tùT^rr"'"",  '■'"  '""."^  "'  ''•'"'■'  '-'  '•"-t'tu.iunnri  „u 
ment  ,n„,  «*"'^'al  ,|u,  <lo..  «,.rv,r  ,1,.  guid,- ...  iu»tifi,.r  1,.  «ouv.rno- 

Zt    ;  ttréTdun ''"•"""  f™'  '•■  •'■""  '^""•"'   ""-  vouo- 
f     er  ne  I  intérêt  ilu  Dominion  ou  do  -.-lui  ,1,.  l'Empire 


—  12  — 

tt  I   ,u,  BVOM»  i.timrr    A  r„r  1  II  "«-ion,!. 


IV 

L,-  JUK.'  Doh,.rty,    ,.„„.    ,,    „      ,  '*' 

Mis  on  face  ,1..  l™ -i.     .  "«^""l*  Afferrnres 

tuent  slioiiM  ,.,„  *■  '^"!^  '^  **  «^oiatiturioniil  i<<«i...   «-!,■  l  ,. 


.  If  llttl  I 


-  13  - 

"'■"*  '"  •*  KVtTtMl  ■'  —  " 'I  11*11  .■irii  crtHiicr 

rv'.^™;:;t:rr,:r"'"' ■ -i- -w 

'»  ""i"  ^'  '•'-"■-ni.'  ...ur ■„;::; ,::::;- ;■" -'""  •>■■  - ' 

'■;■  -.»•■'  faut,  PHr„».u,'';;vr;':'™7'' '''■';''-'■■■'•.  n--vai..„. ■ 

rrr.:^:;:r--- '-"-*-::;=.:?:::,,.. 

-n:zrr::t:;^::ir!::::, r--o......  „„....„.. 

ex..^::r:^^!r*:i:::^: j-.;.|~u ,.„. ... ,.,. 

*  la  »a«os,o  .le  la  législature  de  ToroMoM,"  '"'  ""^  '""■  "'  *™'t  douter 


—  u  — 

^n«n.  ,1..  «„  r»,.,K,rt  .t  .1..  I.  pul,Ur»lum  .i„,ul,„„i,  ,,u'il  ,|.mn,7ï» 

répoiu.-  <|ur  lu,  «  (»„  „.nir  M.  n„„r,i.  '  *  '" 

U  pr,)r<i,l<i  «uqucl  n  lu  r.P„ur«  U<  nmii.tri.  <l..  I«  ju.t,„,  ,,.  ,«m,.,. 

o..n,  ,att..„.  »u,„„r,r.,ui  ,H,.T  I..  „.„,„,„,.  .,..  |..,„  |„,^..  ,,„,„  u^"Z,„Z 

MU.  (or..Hnt  imrti..  ,U.  1»  (  unf-i.Wrut.u,,  r„im.l..niu.  Provmr.^ 

S.  m«,«„.,,r  I)„|„.r,.v  „  (,.,i  ,)„  ^i,.  ,,  ,„,  „.„ 

t.it  rn  faveur  ,1..  I»  i«,pul«ti„„  (r,.„ç„i«.  ,1,. ....  ,„y,      "^       ^  *"  •™" 
U  y  a  <,u..|.,u...  «.„„,i,„..,  un,.  t„ll..  g,i„<lr,il  ,  „i  M,-yé  .-.nur..  ,i„  ..^„„. 

.ur  par.,.  ..u.  .„  parlant  ,ur  I,.  r,...rul..nK.n..  U  avait  lu  *  la  (  hambr..  u„,. 

I«tr..  ,,u..  lu,  6<r.vmt  un  l,.M,„n,.  ,1,.  T„r.,n..,  1..  „„„,.,„,  ,,,  ,„  ",™ 
au,.„,r,l  hu,  j,.,t..  ,l,.n.  1,.  pul,l„.  1,.  rap,.,r,  „„.n«,„«„r,  faux  *  loJi'CZ 

I.  vu.M,„..  lu,  a  n.,„,.  un  autr.  1„„ ,.,  T.,r.,„,.,,  „,„,„i,ur  H-ar-t      r, 

rapport  ..»l  un..  „,.1„„„.-,.  N.,u,  r..«r..tt,.„,  „u,.  !..  „,i„„,„,  .,,.  i^^^l 
a.  rru  ,lov.„r  1.  ...nnmunu.u.r  au  puhli.  avaul  ,r,.n  ,r„,„n,..ttr,.  un'l ," 
à  a  C„,„„„,,„.„  ^„l„,r,.  .r.ntawa.  (VU,...,  „nr.„t  pu  r^utor  Z \Zl 
ut,l.  toute,  l™  ..rr,.ur,  „,a,„t..„a„t  r,^pan,lu,..  ,l„„.  ,,.  pu,,,,,.,  apr^  a^,"^ 
exercé  leur  ,„Hu,.na..  ■..„„„„.  voix  .1..  Toronto.  ,ur  l'e  prit  de,  TO.,Xe. 
du  Calane,.  l„e  réfutation  pourtant  .^n.ix^a.t  et  ni,  F  „1«  [, 
Dommjon,  nou.  av,o„,  le  droit  d'exig,.,  ..u'elle  fui  ronnue  '         ' 

Llle  ne  I  a  pa«  été,  il  <|ui  la  faute' 

P-'ut";".'''' ''■""''"'''■   '-  '^"''«'"'""""'^  •'"  «oute  une  race, 


Ottawa,  10  mai,  lyiU. 


L'Amociation  C.-F.  d'Education  d'Ontaiiio 


III 


RÉPONSE  AL-  MEMOIRE  DL  MINISTRE  DES  POSTES 


Québec,  le  20  mm,  1910. 


A  Son  Eminence 

Louis-Nazaire.  enrdinnl  Bégin, 
Arrhevfque  ,1,.  (Juél«.,., 

ET  A  Leur»  Crandeiks  XN.  SS. 
LéKul,  „rehevéque  d'Eilmonton,- 
Mathieu,  Arrhevêque  di-  Répna,- 
Roy.  .-Vri-lH'vwiut'  d..  S.'.Ieurie 


-  15  — 

W11V...U.  ArrlM.vé<,ur  ilr  Ht-BonifM»  — 

Utulippr-,  Evéqur  d'HwIrybury. 

<  •h.rlftKii,,  Evéqu..,!,  IWrCnir... 
I>u«iM.  A.lmii.i,tri.u.ur  <!.•  Hl-Huni(M»  — 
P«»<'«l,  Ev»<|up  lin  l»rinci^AII»Tt 
[.«rociiiir,  f.v«c)ue  ,|„  sluTlinjok»,- 
(hallfou»,  f.v»<|ui-  d'Auniuiioli, ,_ 
Lahm-qur,  Ev«<m,.  ,1,.  n.i.omimi,- 
(■|outi..r,  Êv*.|w  .Lh.  Troif-RivièrM,- 
Bruni'iiult,  f,v*qu..  ,1^  Mrolct  — 
ForlK»,  P.v«<(u..ili.J„lii.ttr,-' 
l'BInni-,  Rvéquf.di'Hi-Jun.- 
BI»!!!.  F.v^iu.'  iIp  Hiniounki.- 
Bemaril.  Ev»q,ip  d.^  St-Hynrinthr,— 
Brunrt,  Evfc,uo  <lr  Moiit-Uuri,.r.- 
Blnnchv,  Virain.  Api«t..li,,u..  ,lu  (lolfo  Ht-Uu«nt  - 
Hroynut,  Victtirp  Ap<i«loli(iu,.  d..  MackoniU',— 
iTouard,  Viealn.  Apontoliquo  d'Arthabaaka. 


A  LcuM  GiiANDiuiu  NN.  88. 

Bruch««i,  Archevêque  d,  Montréal  — 
Emard,  Êvequo  de  Valleyfield,— 
Oaulhior,  Aujdliain.  île  l'Arch.  de  Montréal. 

CUninence, 


MeMcigneuru, 

A  la  date  du  lermai,  1916,  le  Minirtre  de.  Poste,,  l'honorable  M  Thnm 

cent  ™i,,.  ,^.it,o„„aire,"d.::::  ;i'i"  ;';sz;r:r:r'"'  t"  "" 

vertu  du  droit  de  dé^aveu  que  lu.  donne  ,„  eon,.™!'^;      Lt™:,"'  ™ 
M.  C  asurnin  avait  bien  le  droit  de  s'expliquer  et  il  Ta  everM  1 

1  ant  mieux  pour  lui  s'il  „  rMi,-m<-nt  cette  eertitude  et  s'il  en.en.l  v 
et  mourir  dans  celte  douce  qui«ud,-  '"'  "'^'" 

..„'i,'^:ti:J:ir  !'?l"r!'"''«™V'  '™"  '-  -oct  ,K.ur  m'i,„„„ucr 
■-  .        t..  .,r.iu  .,  rl.luuc  après  une  sérieuse  <-.tude  de  ses 


-  le  - 

'''  '»"  •"  'i-  .1 - '.;....;!;,i:;i .'""'"'""'  ••"-""•""'"  ^^..«^ 

<'illl»llll.Hl.  t,„||,|„|„„.  .,       . 

"..«mil.  ,lu  „„.v,„r  ,U.  ,U>.,.v  .     '  .;.l     T.  "'""'  '■■"""»"•  ",».,,„. 

I  «-  il..  .Ii«ii..i„n  .ur  .'r  iximl. 

'''""i»"iT«  ni   «Émvti 

■■<•' -»u.,,j:;  ,,,  :  «37;-  •■"  ■■""«••.' .-.  ..^ rt 

'i^."^ù3:;:;;;lr;:;:r::';:;:";'r''*'7 "■ ■'""'^"--. 

«r,.  .IA.av„u.><^.,„i„i„„  ni^!^!L  1  '"'"'''^■""•'tionnHI..  ,„.  doit  p« 

lune  do  «.H  clau«^  ]«,  plu„  .mpLrtunt",.  ""'"'"•"™'  "^'''«^  ''" 


-  ir 


OriHum  Bliib 


>')»'ii.l«ril  |-.r<i|,n<i,.i„l^„,„i 

r* ""  "• ■  '.«.»..  .1  ,,"z  :  :  r   ""  "*  '■■"••  -'  ""- 

«»  «funimt.  '       '"    "'  •  -'np.l.i.r..,,...,,!  ,l„„,„„^  ,.  ,,,,„,  j^ 


OmkIoi,  AtUMWnlITH 


qu'il  n..  rro„,„„„„,,|,„ii    ,,,  I       *  '  ;'™    '■""■'"■  IW  1  .■!   IH)  ,:.„,t 
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l.t  K):iil>:..i>:n't  N"  17 

M.  1<.  Minutn-  abonlr  une  nutrr  .jui-ticn  .'t  tir,  Je  wn  utohuI  un 
nouvi-l  argumr.nt,  car  U  l'n  a  pour  Umt.i,  Im  «ituation» 
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N*  17,  miiiH  <T  iJrniMT  n'u  l>iw  t^-doiii  lU-  cctti'  winrliim.  il  l'xwte  inlôixTulammcnt  <|n 
cctir  HUirtion  ot  il  «xinterRil  mpri*  rntnmr  nviinl  !•■  ib^vi'ii  lU*  la  loi." 

Parmi  Iph  rhoMcn  qu'ignorr  M.  ('iwRTpin  ou  qui  ont  échappé  à  non 
attentitin.  il  en  est  une  liont  il  iw  t*auriiit  nier  !'imp(»rtnnr('  capitale  et  qui 
détruit  <h!  fond  en  ronihl»'  In  HÏnKulitVc  uthrnmtion  du  ministre. 

Ix>rM|ui'  fut  plftidé  en  «pp«I,  dcviint  le  Juge  Mcmlith,  Ii-  prwèjt  qui 
dpmandnit  l'invalidiitiou  du  funirux  r^nli'iucnt  N"  17,  lo  HAvant  magis- 
trat réserva  son  jugi-i.  cnt  et  Kiirda  en  i!('lil>éré.  ^-pt  moin  duriint.  la  fninPuiM' 
cimsc.  Pourquoi?  Le  r^Rleincnt  XVlï  n'avnit  pas  iv.rvv  de  loi  parce 
qu'il  n'avait  tniM  été  approuvé  par  lu  légi.iluture,  coiiune  l'exigeaient  \w 
rèRU'iiicnt,s  nénértiux  du  Département  de  TP-ducution.  Lu  Cour  d'Appel 
s'aperçut  de  cette  lai'une  liésantreuse.'-t.  en  pleine  f*éance,  le  juge  Méntlith 
déclarii  ([u'il  ne  rendniit  pu?*  jugement  tant  qu'un  certain  projet  de  loi, 
alors  devant  Iîv  ('hand)n-  dr-  ToronttJ.  n'auniit  pjm  été  accepté  pur  celle-ci. 

La  Chambre  de  Toronto  é<licta  à  son  heure  le  chapitre  4.'>  de  m-»  «tatut» 
de  1915.  Or  i-e  cluipitre  déclarait  loi  le  règlement  N"  17.  La  législature 
venait  de  donner  non  approbation  nécest^aire  et  le  juge  alor,-^  armé  de  pied 
en  cap,  wirtit  la  cause  du  déliliéré  et  déclara  le  règlement  légal. 

11  le  devenait  apparemnu'nt  par  le  fait  que  ce  chapitre  45  était  désor- 
mais la  loi  du  p'>y». 

En  obtenant  le  désaveu  th-  lu  loi  ontarii'nne,  nous  n'obtenions  pas  le 
désaveu  du  règlement,  mais  du  coup  ce  fameux  règh'ment  cessait  d'être 
une  loi  pouvant  être  invoquée  contre  nos  prétentions.  Devenu  simple 
règlement  il  iwrdait  toute  sa  force  et  reprenait  son  haillon  d'inconstitution- 
nalité  sous  lequel  il  avait  failli  trébucher  avant  le  long  et  très  intéressant 
délibéré  de  ceux  (lui  administrent  la  justice  contre  nous  ïlans  l'Ontario. 

La  voix  de  Toronto 


Nous  pardonnons  à  M.  Casgrain  de  n'avoir  pus  deviner  tout  l'avantage 
que  le  desuv   u  que  nous  demandions  pouvait  nous  accorder  de  ce  chef. 

Ce  que  je  ne  lui  purdonne  pas,  c'est  d'avoir  volontairement  oublié  <iue 
le  désttveu  ouvrait  dt  5uite  lew  écoles  à  4,300  enfants,  dans  la  cupitale  du 
pays,  fournissait  à  130  instituteurs  les  moyens  de  continuer  leur  enseigne- 
ment en  leur  remettant  leurs  salaires  confisqués  depuis  vingt  mois,  et  per- 
mettait h  la  ruce  française  de  relever  la  tête  courbée  depuis  quatre  uns  sous 
la  botte  des  fanatiques  d'une  race  étrangère. 

La  voix  de  Toronto  a  été  plus  forte  que  les  six  cent  mille  voix  de  ses 
compatriote>  et  l'intérêt  d'un  clique  supérieur  i\  l'intérêt  du  pays. 

Mais  sa  conscience  reste  tranquille,  et  c'est  d'une  plume  légère  qu'a- 
près avoir  traité  des  questions  légales  il  aborde  enfin  le  côté  historique  de 
la  difficulté  scolaire. 
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8«n»  hésitation  oucune,  «'odremant  à  l'épiscopiit,  il  décoche  la  phraae 
niiVBnte: 

"Je  dliiirr  Wro  n>mnr.|Mor  n  je  \e  fnia  «vpp  le  pliu  «nind  reupoot  que  *-ux  dm 
P«r.«r»i)he.  lie  I»  re<|iifie.  le.  pani|rriiphe>  .1  et  4,  ronlieniienl  (ie«  fnonrf.  ,k'  fuit  et  de 
droit  liliêoluiiienl  emtnAi  " 

U  Ministre  a  paM  ex  cntkrdm.  C'est  l'historien  nt  le  juriiconmlhc 
qui  pontifient  tour  à  tour. 

Voyons  ce  qu'ils  (lisent. 

I.E  PARAIHtAPHI:  3   DE  LA   ReQUÏTII 

Attaquant  le  paragraphe  3  de  la  Requête  épL^opalc,  M.  Casgrain 
prétônd  que  l'assertion  qu'elle  contient  à  savoir  que  notre  province 
'8t  iniicriro  dan»  le»  t^lnolulion»  île  QuiIIxt  une  eloiise  qui  jarantinuiit  \  perpeliiilC  «u« 
cathniiqueii  franciii»  dej»  HHtre«  provinee»  les  droit»  et  prtvil^ne»  que  lii  minoriti^  de  ces 

provinre»  [Miuviiient  avoir  lor.^  de  l'entnV  dsn»  Is  ConMdénitiim".  ,        ,  

est  une  assertion  historiquement  fausse. 

Pour  prouver  sa  prétention,  M.  (,'a.sgrain,  cite  le  livre  de  M.  Pope 
Cmjaderalion  document»,  à  la  page  112,  et  s'appuie  sur  une  étude  de  M. 
Chapai»,  publiée  dan»  La  NnumlU  France,  livraison  du  mois  d'avril  Ktltl. 

Malheureusement  M.  Casgrain  a  confondu  la  conférence  de  Québec, 
tenue  en  octobre  18(14,  avec  la  conférence  de  Ixindri's,  tenue  dan»  cette 
dernière  ville,  le  5  décembre  1868,  deux  an»  plu»  tard. 

S'il  veut  consulter  cet  ouvrage  de  M.  Pope  qu'il  invoque  contre 
l'épiacopat,  il  y  trouvera,  à  la  page  28,  que  le  25  octobre  1884,  à  Québec, 
l'honorable  M.  McGee,  un  député  catholique  de  la  province  de  Quélx'C  a 
proposé  d'ajouter  comme  araenilement  à  l'item  2,  relatif  aux  pouvoirs 
accordés  aux  législatures  provinciales,  après  le  mot  Educatiim,  la  réserve 
suivante: 

"Re»ervin({  the  riglit»  imd  privileee»  wliirli  Ihe  IVncHtant  or  Catholie  minority 
in  both  ('".iiadii»  posBes»  na  to  tlieir  denominational  sehooi»  »t  tlie  tinie  when  tlie  Consti- 
tutional  Act  gix-s  into  o[x'ration." 

Cet  amendement,  proposé  par  un  député  catholique  de  la  province  ilc 
Québec,  fut  ailopté  et  incorporé  dans  le»  Résolutions  de  Quéliec. 

Co.NFÉRENCES  DE  LoNDRES 

Deux  an»  plus  tard,  une  nouvelle  conférence  fut  tenue  à  Londres. 
Elle  accepta  ce  que  la  Conférence  de  Québec  avait  adoptée  et  ajouta  un 
amendement  préparé  par  M.  C.alt,  lequel  amendement  se  rapportait 
à  une  autre  question,  celle  des  droits  que  pouvaient  acquérir  protestants 
ou  catholiques  par  toute  législation  provinciale  subséquente  à  la  date  de 
la  Confédération. 
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M.  riwgrBin  a  confonilu  \n  .Inix  lonWronop»  ot  le»  «blutions  de  la 
première  aveo  le»  rfisohition»  île  la  «-conde. 

Son  .Treur  a  pu  ftre  involontaire  nrni»  elle  ne  l'autoriHait  certainement 
pas  à  vouloir  fmrn  la  1,^-on  à  r<ipi,eopat  .,ui,  .lans  «ou  .««.rtion  ,lu  3  para- 
graphe  ,e  «a  re„u«t,.,  ert  resté  «ur  le  terrain  ,1e  la  vOrité  et  p..ut  cIMer 
aujour.1  hui  eii,-o-e  les  .Iftnenti.,  r,*,vetueux  d'un  historien  qui  se  tromi>e. 
tt„J'^.?!T  '"V  \'.-  *^'"'''<"''"  '"™1'"'  !'■  térauinnaKe,  .^crit  ,lan»  son 
que  vofcï"  ■■■"  "         ''"'""•  '"'«'•  '■'•'■  '"  P''™"  "i(!"ifi<-"tiv« 

Pas  heunm  M  f 'asgrain,  quand  il  appelle  M.  C'hapais  à  son  seeoun,. 
A  I^„ l''"'  "  L  ,  ''"""■  "■''"'^■'■">™»  a  l'Anunrlenient  (inlt  proposé 
JZ^^^  "1  '"''"''  '*""*■  ™  '"■"*  ^""  '"«"""  '■«ffirniation  dpiscopalo 

de  I  adoption  par  la  eonWrenee  de  la  proposition  McGw. 

ew'ît  "f''"'  ''°"''  ''"'''  ,'''''''"™P'"  <!"'  "  ™"'""»  "■«■  '"<■"■■  historique, 
dW  r*^?"  "'.y  "  ™'  "■'""'^■'  l^*"'  *  ""<'  «"'l''  «^OP  superficielle 
d  une  question  <lont  il  na  pu  encore  p<.,iétrer  les  arcanes. 

Le  paragraphe  4  de  la  Requête 
ouatl™"'  ''"  ''T"?  ™  '"""  ™""'"  ''"«""ation  contenue  don»  le 

d^  X^r^t  /  ""T*"''  '™"™™  ''""^  ^'^'^  *  ''^"'^rique  BriLniquô 
93  mrfj.1  tr."'  *  T  *"''"""'  '"  «"^^-^tion  restrictive  de  la  clause 
la^é^nZ!  "fPP"'^''.'"''"'"'*  -tholioue  française  de  l'Ontario  dans 
la  revendication  de  ses  droits  et  de  ses  privilèges 

Nous  sommes  d'accord. 

Mais  qu'est-ce  qu'une  école  confessionnelle?    M.  Caagrain  ne  le  dit 
pas  et  ne  semble  même  pas  s'en  douter. 
Nous  allons  le  lui  apprendre. 

svstèm"e  id?,c  !""  f  ''''"*':^  :'"  H'"'t^»°«l«  da"«  1»  Confédération,  le 
système  éducationel  qui  existait  dans  cette  province  était,  pour  les  écoles 

pè-resTfa^r  """^  "'  ''''''  ^^-^''  ^  ^-«■-  ^-olfp^  t 
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do.  in'ri,r""'T'"'' * '"^ '""' '^«''^'^"^ •>-■« i.."P.'.l..ur., c.„«a«,ai..nt 
!Ht.ô!l  "      "™"'  ''"■'■  "™'™'  l'"''"""i»t™,i„„  ,.„„^'   .le 

Dkoit»  de  L'trOLE  ((ISKEHmo,VNKLl.K 

Z  ,  r    '         '7,f™l">™i".t   connu,.,   «,u,   1,.    non,   dV.ol.., 

r        ôns..r  r  '  7"""'  ""■  '■'■»"  ""■""■  "'inorit,-.  „  I,.  ,lrnit  inMM. 

Mais  ,|m  ,lit  Mv  conf,«ionnHI,-  ,i„n,  IV»r6<T,  .lit  ,-t„I..  „ù  I„  r..|i,ri„n 
-n,;„t,:„n,°n'.  '"""•  """'  *""*  '■'■"-«"•■n-n.  ...  in,pr..p,.  du 

conim!.  nn!"',"  "T"^'"'""  •'  ""  ''"'"  ^'""^  *  '"'"  ™»'<""'".  '■"'■  "  '»«»i. 
W  é  de  rl„r"  '"^•"'■'™"'„'""''  *  *«»«  -  'lui  encourt  „éc«.,a,r<.n,cnt  à 

K  PiU8  haut  tribunal  de  l'Empire. 

Comu}!!',,™  '""']  "r.''"'  ■'?^"  ''""  "■"""■n"''»  f'"tc,  par  les  men.hre,  du 
du  m!  „  .  T'  ^-''^  'l'AnKl-tcrrc  quand,  on  1895,  c,  juge, 

du  tn  unal  suprême   andant  leur  juRcn.ent  dans  la  cause  .le  Bropl  y  4 

«cl,  de  l^"!"""';'  "*'"'  ■'"  ^'''™*"'"''  ''""'"«"'nt  les  élftnent,  es  en- 
Haût-cLlda.  ™"'''"™"""""  "■"'•  ""■""  '-  *"'-'"™t  'I-.  la  province  du 

Ils  (iisitient: 

'Kn  1867,  eut  lieu  l'union  des  nrnvinr«j  .lu  f'i,„^,i^    i    i    x-  n     a 

mmmmm 
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KMRNTRl.  ifur.  l'Muattioti  de  Iruri  m/aHlê  fût  Cimjtirmr  à  t'eiuni/nfmtnt  de  Uur  BffUm;  H 
iU  eanëidémirHt  qu«  ffiu-ti  tui  MurnWnl  otdfnu  itru  ifilr  éilumtion  itufm  Um  éfftttm  publiquéê 
fùiÉtinéM  à  Utul«  la  pufmltilunt  mn»  iltstînetùtn  tU  rr»ynrtr«  rifiyfuuê»,  main  Tu'iio  ni  pmt- 
vaùni  ar  In  pr.Kurtr  qur  itnn»  h»  M^wi  corutuili-s  miu  Vinflunnr  ri  In litrrction  tien  itutari- 
tië  de  Uur  K\l{i»r" 

Préttmirt'  qu'une  école  catholique  ou  confeK<«ionnollu  peut  accepter 
des  instituteum  protcHtantH  ou  qut-  non  eniw>iKntmiont  doit  étro  Huuiiiir*  à 
des  iitMpectfurs  protcHtant»,  c'rat  affîniit-r  un  non-wn»  et  fairr  jaïlUr  une 
anomalie  que  personne  ne  [wut  nc('ept«T. 

Or,  la  minorité  catholique  de  i'Chitario  n'a  réellement  pas  aes  écolm 
confeiwionnellefl,  «i  Icw  écolen  qu'on  lui  accorde  wonl  woumiwrt  à  l'influeneti 
proteotante,  uontrAléeH  par  elle,  mim*»  entre  les  main»  d'instpecteurs  protcH- 
tanta  qui  relèvent  dire«;tement  d'un  ro  rnement  p^titi-ntant,  bref,  «i 
de  telIeB  école»  ne  sont  aprèn  tout  que  lu  do'irilure  de  '■  .  cou-  neutre. 

Qu'il  en  soit  ainni,  le  doute  n'eftt  pluH  ,>erniiA  &  ce  sujet. 

L'acte  constitutionnel 


La  loi  orKanique,  en  effet,  est  explicit*^.     Elle  dit: 

"Wi- — Intuul  rureH<tlipn>vin<«tli('  l^^ginliitiiivinAy  excliiMively  mako  lnw?»  in  rt-Uitiun 
to éducation,  fluhjrct  nliil  îicrorilinn  to  the  folliminn  IVoviaûm»: 

"(I).  Nothing  in  nucfi  Inw  hIihII  iirejiulirmlly  hPFppI  any  riithi  (ir  [iriviloRi-  wiili 
respect  to  (Icnominntiotittt  nrho^tl  whirh  any  cIiwm  (if  pernon«  havc  liy-law«  in  thp  provinn- 
at  thp  uriiun; 

"(2) " 


De  ce  text*'  d'un  statut  impérial  anglaiî*,  M.  Cangrain  a  donné  une 
tradu(!tion  dangereusement  fausse  dans  la  version  française  qui  suit  : 

"Hien  dann  (•*>«  IruH  ni*  devra  prC-jiidiricr  h  aunin  droit  pt  privildgf  roiif^nw  Um  d« 
l'L'nion,  |«ir  la  loi,  à  aiii-uru'  rliisne  piirticidi^re  dp  |)erMonnP!4  diiiw  lu  provinci^  n'iittîvc- 
menl  uiix  ^'poIph  M'pnr^-s  Ulrnominnliimal}." 

Une  telle  traduction  est  erronné**  et  s'éloigne  coniplftement  du  texte 
primitif  en  ce  qu'elle  liiin«'  comprendre  que  les  droits  et  privilèges  (jue 
l'on  peut  réclamer  en  faveur  de  la  minorité  ne  sont  que  les  seuls  droits  et 
privilèges  reconnus  par  la  loi,  tandis  que  le  texte  primitif  anglais,  nous 
accorde  tous  les  droits  et  privilèges  inhérents  aux  écoles  confessionnelles 
ei  celles-ci  étaient  reconnues  par  la  loi,  lors  de  l'union. 

Biake  a  mieux  compris  le  texte  anglais,  lorsqu'il  l'analyse  ainsi; 

"En  vtTlu  dt'  ce»  artîclp»  un  pouvoir  n-streint  de  faire  dps  loi.H  bu  sujpt  de  l'éducalion 
est  ftccord(5  i  une  [trovînie,  pourvu,  ent  r'a-itri-a  cho««es,  que  rien  de  rc  que  ront  iennent  ce» 
lois  ne  nuise  à  un  druil  ou  privik^ge  quelconque,  droit  ou  privili'tçe  relatif  aux  écoles 
confession nellpH  que  toute  province  avait  d'aprèw  la  loi.     (!lan.-(iird  di.-  1890,  page  4173)." 

La  variante  est  considérable. 

Le  texte  anglais  veut  que  ce  soit  à  l'école  cor-iessiomi'  lie  que  s'impose 
Tohligation  d'être  reconnue  par  la  loi. 

Le  tiixte  français  imi>ose  cette  condition  aux  droits  et  privilèges  eux- 
mêmes. 


—  25  — 

Pour  cf  qui  nous  conci-rnc,  le  texte  frauçnis  m-  vmit  ri«'n  pui-«iuf  iioiin 
Evorw  affaire  &  une  loi  tfaipt<ii)  par  \v  parli-nicnt  nntj»ini(|u<',  ni  unuLiu 
amilomfnt. 

O-H  coaiicWratioiw  ont  leur  importance  en  ce  qu'élite  ]mr;miiiss..nt 
non  horizon-*  et  placent  l'école  confesnionnolle  préci^MiniU  dan!*  le  rmire 
où  l'ont  vue  Icm  jujp'H  du  p!u«  haut  tribunal  de  l'.tuipire. 

Noua  répétons  avec  plairtir  b.  la  «uite  de  M.  Cusgriiin:  "Ce  ((ui  eit 
intangible  "'ejit  le  principe  de  la  loi,  c'est  lu  lonfesrti.iimalité  de  l'école". 

Leh  INHPKI'TKt  HH 


C'est  aprèH  cette  déclaration  de  prnici|N-  ([ue  M.  CtiMffrttin  «'éi-rie: 

"Le»  catholiqu»-*  (le  l'Ont^ri»»  uni  tmcfin'  If  tlriHt  d'fAirc  leiirn  propnw  ronimti««tirf«(, 
d'ormmer  leurs  iimliUiIetint  d  i|i>  recevoir  leur  imrt  i>n»|¥Jrti.mii.'IU'  dtm  ih-\t*.m  ptililun. 
lU  n'ont  pas  \o  dniii  -li-  choinir  leum  inHiXTiPiir»,  r..ninip  dit  W  tmrituriiplic  4  île  Ih  miu^i^; 
Don,  mam  iIa  ne  ravnirni  ]m»  non  pltw  en  vertu  <le  l»  loi  de  tHtl;(  iJH  Vin .  rti-  T.),  imiwiiH' 
la  section  M  de  i«tte  loi  di; 

"Thf  Roman  (."mliolic  «ciiarate  Hch(M»i«  (wifli  iheir  regiMenij  «hull  !«•  «iibjcrt  to 
"nifh  in«|»'etioii  hm  nwy  Ih-  direcled  from  lime  to  lime  hy  tlie  c-liief  «iii«-riii1emlent.  inul 
"shiUI  U'  Pul.JM't  alwi  to  Murli  rt-Kiiliit ions  us  muy  U-  iiii|)o«Hl  from  limt'  to  tiine  hy  iIh- 
"ooiinoil  of  l»iililic  Inrttrurtioii  for  rpper  CrtniKiit  " 

M.  Casp-ain  force  un  jk-u  trop  la  note,  et  ec  n'est  pas  faire  preuve  d'une 
logique  hien  convaincante  que  de  prétendre  tiue  la  minorité  catholitiue 
n'a  jamais  eu  le  droit  de  choisir  ses  propres  inspecteur!*  piirce  qu'une  autre 
clauHe  de  la  loi  lui  faif*ait  une  obligation  de  subir  telle  ou  telle  insptH-tion 
À  telle  ou  telle  daU\ 

A  rencontre  de  l'insoutenable  proposition  de  M.  Casgrain  je  préteudH 
qu'en  1867  la  minorité  catholique  avait  le  droit,  par  le^conuiûssaires  qu'elle 
Bo  donnait,  de  choisir  ses  propres  irif ]wrt(  urs. 

Je  le  prétends  et  le  prouve. 

La  clause  7  de  l'acte  de  1863  s*-  lit  comme  Kuit: 

"7.  Tlie  'rrtwtwîBof  SfparnteSchoolM  forminR  !i  (nuly  oorporutc  lindtT  thîs  «et  hIioU 
hâve  the  |H)wer  to  impow,  levy  und  collecl  ScIkkiI  ralM  or  suhspript ioai,  upon  and  from 
person»  wndinK  children  to,  or  subsrnbinR  toward-»  thc  mipport  of  sin-h  Ac\ut<W  iind  xluill 
hâve  nlt  Ih,-  iHutvTH  in  rcupect  of  Seimnitc  SctiooN.  tliat  tlie  Tnwtees  «-f  Comnion  ScliooU 
hâve  and  posHi'Ns  uiider  tlie  pr.>vi.4ion!»  of  tlie  Art  rulating  lo  C'ommoii  S<Ii(m>Is," 

A  part  donc  les  pouvoirs  spécifiés  dans  la  présente  clause,  les  commis- 
saires des  écoles  séparées  ont  à  l'égard  de  leurs  écoles  "lom  lex  autres 
pouvoirs  que  U-s  syndics  des  écoles  communes  ont  et  possèdent  en  vertu 
de  ta  loi  concernant  les  écoles  commuius". 

C'est  la  loi  qui  parle  ainsi. 

Et  (lUfls  sont  ces  pouvoirs  additionn»*!»  ?  Exactement  ceux  <iue 
possédaient  les  syndics  des  écoU^  communes,  l^rs  de  l'entrée  du  Haut- 
Canada  dans  la  Confédération. 


-  28  - 

On  Ir.  tn.iivc  in.nli(,nii.i»  nu  -hnpitrn  M  •!.•  lu  22o  Victoria,  iluw  la 
li)i  intitulé..  :  ■An  ,„.,  ri-.|»rtin|j;  (  oniniim  Si'IiihiU  in  Ipi^r  (  amuln". 

l.«  .  Iwiw  i-  (ii.uiufn.  II'.  |i,niv„irH  ,1«  cununiwuri.H  d'^ol™  ,lttn«  In 

i.rron.li.«.„,™t.  ,r.,l,..ri,  ,1..  .„„t™  ,.t  1„  Hau*.  71)  dut  un..  «.n.hlahlB 

''" '^""1""  1"""  !'■»  arruniii-«.nH-nt.  «■iilair,.,  ,W  ,-M    ,1..  vill..  .-t  ilc 

villiift*.. 


qurstmn. 


Kn  r..  qui  .•„iic,.rnu  .|i<^-inli.iMi.|it  lu  iioriiinulion  ,li.  rin»|i.Tti.ur    lit 
eliiuw  tu  .lo  l'uitr  préi-it..  r(.|{lc  |-, 
N'iiiri  ri'tt.'  l'Iuu».-. 

"1     Tl».  Il..,,r,|  „(  N.|„«,l  Tr.l.t.,,  (,„  ,.v,.,y  <„v.  T„.1,  ,„„l  Vill,*.  ,o.,,.,.|,v,.ly 
.lmll,u^,|.„„.tl„.l,„>|.s,„-n„„.„.l„„lt..,,l„...i,y,T..w„„rVill„„."a, 

r<.|  rtuLt  II' droit  ili.H(onimi»«iirra  l'ii  \mi .  <'( 
Pulili<|u..«  ,..i  ( ■iiiTiini.suir.Ti  il|.»  E,.,,!,. 


.  S^purlS-.. 


iiniiu.>F*uîr(...  i\p*  p)(..)|pH 
ilrnit.  (Mimmf.  qu..»- 


«on  iu>  r:ut  :i  «,'.  ,.x,.n.(.  par  I,.,  uns  ,.t  pur  1..,  uutrfK  n..uf  uiia  .lurui.t  après 
I  ..ntrlS.  <!..  L  Crovin....  <lan«  lu  C.nt.Miirfttion.  En  1N7I1,  I,.  g„uv.rni.ni.-nt 
.mntnrio  ..nlrva  ,■,.  priv,l,Ng,.  uux  fic-ol,-,  l'uliliqu....--  il  ,.n  uvuit  1,.  droit— 
eX,  uux  r.'olis  S.-.purCH.»  où  «m  uutorit^l  hrurtuit  les  privili»ui.«  i.t  \n  droit» 
intaiwhl,.,  ,1,  |„  minoritiS  K  .l,.v,.,mit  pur  .•oMH.'Hiu..nt  in,.,.iirtituti.mn..llp. 

M.  CiiNgrain  nous  opp,».,.  lu  cIuum.  2(1  d..  Turt..  ,1,.  IHtW  |)our  pr^'lenilr.. 
qu..  In  minoriti^  v,t  l<'.Kul,.„„.„t  ,„umi»,.  ,\  ton,  Ir,  rCulmii.nt»  qu..  pi-ut 
fuir..  !..  Lurniud'Edm-ution. 

Nou,  nions  (...tt..  «ngulièr..  pr.'  ..ntiim.  Auoun  r<.Kli.mi.nt  ni'  [«.ut 
"ro  <!on,titiili»nni.|  /il  ,'uttuqu,.  uux  droit»  ..t  «urtout  :,ux  droit»  »p<^:i- 
n'Iui'B  Knrnnti»  ft  la  minorité  sur  lc.s<|u..l»  lu  Wgisluturi.  n'a  aucun  contrAle. 

l  u,.  loi  qui  préjudioi..  à  d..  ti'l»  droit»  ..«t  inronstitutionncll...  A  jor. 
tiori.  un  simple  rt^glcment. 

Quoiqu'il  ra  soit,  l'assertion  dp  M.  Casgrain  .(u'on  18(17  la  minorité 
n'nvait  pas  le  droit  que  je  viens  île  signaliT  est  eomplétement  fausse  et 
«on  aeeusation  dirigé.,  eoiilre  l'Episeopat  est  un.,  monumentale  imperti- 
nence. 

Et  puis,  il  n|.  faut  pas  l'oublier,  pour  sauvegprder,  suivant  l'expression 
.lu  Ministre,  la  confessionnalité  .le  l'école,  il  est  nécessaire,  il  est  essentiel 
que  l'inspecteur  .les  éeol..s  catholiques  «oit  lui-même  un  catholique. 

L'ESPÈCE    (THE    KIND)    DE»    El Ol.ES 

M.  Casgrain  formule  ainsi  œn  dernier  grief  contre  la  requête  épiscopalc  • 
,..  "v^'  ,'"":f»|''"'  *  '".'  '■"'■'•"■  1'"  l™  ™>lii.lic|ue»  avaient  droit  de  d«..rmi„er  l'e.»*™ 
(the  km,l,  d.<oi,le,  qu  .k  v.miaicnt  «voir.  Ce,  mol.  (,/,„  Icml,  ne  peuvent  «voir  U 
«iRnifieuli-m  que  In  re,,ii(.te  leur  prOle;  en  effet  ce»  mot»  iu.nt  pri»  uii  rhnpiln.  M  de» 
hl«lutyor,nli,lfc,lu  Hmit-Cana,la,  «.et  ion  7!l,«m,.  section  H,  inlilulf:  "Acte  concernant 
'"  "^  "'''•"  l^il'luine.  du  Haut  Canada".     U  HuiH-ser-i  ,„  «.  lit  en  partie  comme  .uit  : 

(1)  i«a/ SuperùlcW,.»!  .Hait  alors,  en  ISO",  le  nom  i|Ue  portent  aujourd'hui  le» 
insï«.cteiiRi  du  gouvernement. 
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■Ulmn,,,  ,k.  .vmUr.  .IV,,,I„  ,p„l,li,,,i„,  „,  .,„„^  _  ,.  ,  ,^i„^(„,  t, 

IKinitvT»'.  I.ti  itipii,  l  Mii^^  ol  k  •InH-riptinn  iln  ^rtAr;  A  Ain-  i^tiiMira  " 

En  jurinooiuiuito  Cmfriti-,  If  mini.tro  ilm  jKmW»  qui  viimit  iln  votpr 
contn-  «M  mmpiitriolc«, i-n  rctuironl  li-  iliSnvru  il<nmn.l(>  pur  »ix  (vrit  iiiillit 
rtr. «irnii, cxpliqHi' k  V.i. nrnmlfuin l'irruur qii'KII'w mit  iimimiw. 

I/»  miniNtro  nVnf  pn«  trnfln». 

"V™,!.»,  ,llt.il,..ir,l„».r  ,„  mot  r..,rf«  ,Ui»  crt.-  »«wi.  I.  .iin,uir.il,M  ,,„v  (t) 

IT*'  '"  ";'''*.',';;,'"  ™'  '^'■''"  ■•""'"•  !■■"  "«I""  I"  Pl"«  WmnilHir.-  ,k'  riiiifrp„-,».i»i. 
MfAl4<  rliw  Iciij»    !!I 

A  In  vniP  (l'un  p.inil  fnrf.iit  loniniiK  pnr  l'(<pi«(,p,it  o.innili™.fr,ini,nis 
(|c  not.p  pn.v«.  Ii>  •nini^tm  .li.»  |i,wtc»  «■  v„ili.  I:i  fi^uri'.  «u  triinquililC-  ,r4„„. 
rnhnnHnnni'  it  «on  vi'rhi.  i-inuli'  ,-n  Iitiium  iuiht»  ci-ux  t|ui  ont  pu  criiiri' 
un  ini'tnnt,  qu'il»  n<>  pi<ohmcnt.  ni  contn-  lu  lui  ni  riintri'  le»  riVli'»  li'»  plu» 
('Mmcntiiin'w  di-  mn  intp^tf^tiition. 

Et  pourtant  Vot.  Gnindcur»  n'<mt  ilimni'  i\  lu  loi  que  In  wuli'  interpré- 
tation p(«nihl('. 

Il  mt  hii'n  vrai  qur  la  «oiw-wttion  l't  In  i-lau»'  prm-iK'-is  sont  pri«« 
du  chapitre  M  .le»  Statut»  r(ivi«i«  du  Haut  Tunada.  Iiipicl  chapitre  est 
la  loi  eoneernant  le»  Êeole»  put)li(iue»  du  Haut-Cana.ln;  il  e»t  l.ien  vrai  que 
w  pouvoir  de  rlliterniiner  le  noinlire,  le»  »it.»,  l'f«;),Vf  et  la  description 
dm  (leole»  (l  ftre  HM'uv  est  un  iHiuvoir  donni^  aux  ooiTuni«»uire»  îles  (leole» 
publiques,  mais  ce  qui  est  (également  vrai,  c'est  que  dix  un»  après  la  conso- 
lidation de»  loi»  scolaires  du  Haut  Canada,  c'est  en  dire  en  1W17.  au  moment 
où  le  Haut  Canada  devenait  la  province  de  l'Ontario,  il  existait  dan»  cette 
cotte  province  une  loi  des  (icoles  »<5par|ie«,  le  chapitre  .1  il.'  la  20  Victoria, 
dont  la  septième  clause  se  lisait  comme  suit  : 

"7.  I,e.  .ynilic»  île.  ft-ol™  «ipnrA-.,  nin.lituli,  i-n  r<>r,s,r»lioii  .ri  vertu  ilii  priWnt 
«cle,  „m.nt  le  ,lr„it  .rimp.«T,  de  prdlilver  et  ,1e  c.leeter  .le.  l«e.  ou  miwriplinn» 
.rolnire.  lie  Imite.  pen«jnne,  y  envoynnl  leur»  ent.nt.,  ou  ronlrihuum  à  rentrelim  île 
telle,  ft..,le,.  et  |I>  sumiit  A  lV|I«r,l  de  leurs  (>e„l„  („,„  /,,  ,„„„«>,  que  le,  ,v„dir,  de, 
i-enl,,  romniunr.  ont  et  pi«ri»l|.nl  en  vertu  de  lu  Inl  i-onieresnl  le.  f™l™  rommune,  " 
Les  pouvoirs  donni'»  aux  commissaires  des  écoles  puhliques  .itaient 
donc  également  donnés  aux  commissaires  des  écoles  séparées,  et  cinquanto 
ans  à  l'avance  cette  clause  7  de  l'acte  de»  écoles  séparées  se  préparait 
à  culbuter  le  futile  argument  et  l'assertion  erronée  qu'enl'an  de  grâce  1910, 
M.  Casgrain  avocat  et  ministre  voulait  imposer,  avec  tout  le  respect  possi- 
ble et  d'une  conscience  tranquille,  à  ceux  de»  membre»  de  l'épiscopat  qui 
n'avaient  pas  craint  de  s'-issocier  i\  un  prince  de  l'Église  dan»  son  inter- 
vention en  faveur  de  la  cause  scolaire  iintarienne. 


Question  de  physique 

Mais,  clame  M.  Casgrain, 

"I».  mo,., heki,„t  pris  .urtoiit  avec  te  contexte  m  pouvaient  vouloir  dire  ,|,ie 
1  e,p*ce  «u  pomt  de  vue  ph;„i^-  «  non  au  point  de  vue  de  1»  relinion  et  de  la  langue." 


-  a  - 

'ran^:i;::::!;r.:^r:;;iX-*  ->"  •■ ■  ■'•»»  «— 

"•liK..m,  ni  ,1,.  |„  LJ,r  vlzl'T   '"''""'"'''"*'"* ''''^'•^ 
''n>n»^M»mZZL  """l'I""»-!!»  |«.ur  ,„„r..  à  Ih  «««•  ™ 

.- <Z".irZl  """"'"'•  """  "'  " ■ ' '-"«'-  n'-n. 

■■'■•■'•I..™f.,„„-,  ,„.„„,  ,,„,„„  ,|,,,^^^ll_„ 

-vn^'.;;x:rr;!:i::j"- '«  '•"  '- — — 

*  -.n";::,;:::.  .;cr  r;:.  :r  "■  ■■""'"-'  '"•'--•  *  ">«- 
•■•■"••^."m"::.t;r  ^'""^  "^  "■"■""'""" "•  '••  n--""  "•->  - 

•~t«M. ilnT;;;l:i™:::T  .:;''':/;''"'''•■"";'■»■' «~''''-"P'«"..^  

lir»..  »r,.l ,»,  ,/„„„  ,„;,j,  ■„  ™  ■;  ••"'l*'»"'»  it«ro;  iIh-  .mm,„i  „(  ,h,„  ,„„„„„„. 

*"•  ■",'^- '-  ».'p  ■-■."'  -"::.:/::;,:;::'-  "-  '*"  ■"  "-  '-»'  *"-""'™- 

t'  [xiur  mi 
KiiKiT  il 
instituteurs,  ujinit. 

h.-...«.^.:^;;;:;l;  :™^;::l,::;;«'-  - •■'-"™  - - ...i. .- 

<■.  I  n  M  rtu  ili.  la  rlauw  ,  dp  la  loi  (li's  (h-i,\i.,  «<iparf,» 
in,ti,ll"'.',r  ;,;:""    '  '  'f'-'^-"™'  ''■  •— '  ■^■'■..«.«-  .le» 

^ut::!,tt;iil'!:':nu;l ''*"""  ""'"'  ""'"™'  ^'^"''^  -  ■-""•-"■-  •'■'■'- 

lir  l™  qmdiîl!!"""'  ""  '"^f  '■"""■""■  M"eM.Ca»Kram  pourra luirpja.l- 


m»..t„t,.ur,  ,.t  ,1,.  I..ur  tra.„  lour,  ,l..v„,r..  la  l„i,  p„|a„,  ,,1^ 


-  20  - 

CourtlMllONNAllTt  DU  t.oLU. 

;^'""-'".  •> 1- n,  p r    :.'','''','•■",'''"''";''''■ 

Nou,  pr,'.„.,„|„„, I..  ,. ,„.„.'.„  ,^,^,„  ,       '; '«•  'l-  I"  i«n«...  fr»„v„i,, 

<iu„uli™.f,„„^„,.,  ,1..  |„  pr„v„,o/,T  ,',,'■''■'''''''"''''■"■•  V*" 

'-H- ^^«-.■.,i.w..'.:::::.i;::^c  L^T"";';"  t  '"  ~^"' 

VOIX  .'■inlrr  »■.  .oniir.tn,,!™  ,l._  1         '""■'"•  '»••<■•■  •■■••n  I,  lui  .I'iMiv.t  la 

"•'■••"P"''.":;:;;;'r'';:;"::;:;n,r''r'"''' ."--"^ 

■•■•-.  1.1  .■„„(,,.„„„„.,„,  ,1,.  |>,,r,,,  "        ;  V''  ■  ••"■ 'Kll  m,.  „„., 

t«ri.,  „  n.,„|„  I,.  j„„,.„„.,„  J^.  '■"""■'  'l"""-r  In  ...ur  ,r,.p,.,|  ,|,„.. 


lNTllf:Mi|.ni,.Mf:,„i|rr,,N,,M.j„„, 
DIVMniX 


llllillciil  ICI' 


HMn,«l„,,|,T.,.|f,l,,l..,rfJ.„„^, 

A.  i>  mil), 

m-m  ,,r  til,„,m„„  ,„  „,..  |.rovin,l.f  .C'rl  .  t    .      "'"";""""  "'  "»•  "■■■•■«- 
tr.,,,.1,  1„„„„^,.  ,„  „„.  1,„„„^„  „,  i„.,  "'„"''   '"'  ""'"«  ■"  '"■"""«  <!-■ .».  .,(  ,(,. 

r "  ""  - '  » - « :™::u::;,::„r:„;:;t;:,:5 

»5.»,l;;,  H,:;:.""  '■""""'"'•" • « „„,„„  .,,,„,„  ^ 

l-"ur  Kriui,!,.  f,„il,.  nvuit  (itC.  ,|';,v„jr  ,.,.„.,„,:  ,„  .. 

'-"v..i-  .i„n„  un,.  ^ ,,  ,,:,i,.':::^:;.i'  '•-""-—.  .h.  ,.,„.,.„.„,. 

Q..«::::r;;:M,;^::';;::;:  :;:::ri,'"7  '"■  -r ■•'■  - -  ..•■ 


-  so  - 

î=^r::jr:;:;..:;:r.-v:rsbï 


ll>l«».li;!«l(  THA>lgll|.|,r,  mi»  «I!,,,,!!.,»,,  „,„T 

;  , "T  f  7  ■■"■"l""n"t;-  rKmr  n  ,<.„utr,  qu..  1.  v„i,  ,1,  Toronto. 

1  ,t  ■ ..  ^''' '"'"'r'';'  ■""•''I"""  '""  'l"»""  •■"«  vouiai,.nl  ,nVn  ,lo„n„ 

cTv  »  I    ih  '"7     "";•;"■""-'  '■''-  ''••  '"  '«"-     <iu«m  à  lu,  U  u..  ». 
crojiui  pu»  iiriri'  df  nw  Intln-MM-r" 

«ul  ù  lu  11  ,.rtc  ,1  ..n  .li,.|Kw..r  ranuni-  Ikju  lui  «.«,1,1,.™'  ' 

(  nt  la  iloctrin,.  df  M.  (  ««grum. 
KIU-  i«t  .•iiti^rcinint  hduvcIIi.  i»,ur  moi 

QU,.r!!,f„y,l''l"""''  ","""'  '''"■"'"  ''"""""'^  *  •'^'-  f'""»'»'"  -l"  '""  "'"'""mi- 
au  .uj,.t  ,1,.»  „-.K«.,„t,„,w  ,„„,  M.  Ve\\Hi,'T  avait  eu,.»  ave.  rA«K«ialiot^ 

à  .^;."  ;',";"    ;'""■'""  ""■■  '■'"'■■  •■'  '^  «"-■enu^entaear.t  .r^X 
a  titre  il  iiitiTmfilimre  entre  li-s  ileux  oui™, 

«u'il!!tfr'""™x  ""■/■;'  "■'"■■**  ""■■  '"^  ""Pi^mlBk.,  M.  C^grain,  .,arce- 
qu  il  ftait  marqu<!  mifiJeiitiel. 


—  ai  - 

■'■'■'iH'irr  "■'^"  "*""■  "~  ■"••"  *^  ••^■"- 
p....  t;:-;::,:::;— :  ,^'; ---;.•»«-. ,....,.... „ 

l'illfniit  tout  .l(lvi,ii('. 


IV 

'-':tthkai-..,„:m,khm,x„,.„,,„,,^^^„^ 

yuiMiOT,  i>a  i,„u  ifliij 

Ai:  Treh  ILiMiKim.»: 

Nm  HoiiKKT  Hordes, 

''•■""''T  .Min,.l„  , lu  ,■„„„,,„, 

Monriour  1»  IVrriii-r, 
•  »  VI»  ..„|lég,„^  ,„r  I,.  |,„r,,u,.t  ,i,.  |„  d,n,„lr  /."""""■-  ■'«  ''"l'™ 


r 
I 

I 


-3J  -. 

a>m>>w  <■»  nmii^i^  pnum.iii!.»  la  i.inHr.iiitlum  nittrirlb-  il  cUiHnitivr  <!• 
IniiH  ilr  nupft  iKiiiuiiH'^  lonlrr  la  ttrr  Inui^riia-  rn  rii«M<l^>iiun  nn» 
dknnr 

ViHw  n>-  imuvrf  |M»  invraïupr  la  lu  pnur  vih»  )u>tiflrr  rllr  ml  rn  nitnt 
(»>'ur  nU:  ïiii»  ilimiu'  If  ixHivoir  nl»<>lu.  i»n>  iiinlrAlf.  .!.•  ib^aviiuar 
liiiili'  Ifiblnliiiii  iir.iuniiiil.'  il  il.-  tmili'ci'r  lUwi  lnuli-  iiuiuTiHi  i|iii  «HifflT 
«■tiiH  U-  tftttm  •l'iii  ■  iiinjiiritf'>  intul^nntp. 

Kl»  ■viii  iiiiM  |i^liliiinniiirr>  \tiii«  iiril*i|<'iimni|i>  ilnii-  un  |(.  .tr  «uiirrlio, 
IrnK  r^iiwii|mt  (rainaw  .11  liMi..  au  imin  il.'  Ii  iir«  ilriiil.,  .I<.  In  ju»(ii»,  ilia 
pailr  il'iiniim  ..■••IW  iri  INtl?,  ili.  mii-rfl.  priiUMnllaiii  .lu  |my»  luul 
rntuririiiiiiulir.  <iin>  lio^iluliiin  iiiiiiitu',  mu'  Ii'ki^IuIiih'  niii|iu'  i|Ul  iniiHWi 
à  liHili  un-'  ni..'  l'MM>(i>tii>n  .Ir  pny.r  «•„  Inxi.  Molain».  111.11  pu»  .iiix  ,„ni- 
li.l.-niri.  ilr  MHi  iluii».  iiinK  i  uiir  i<iiiiiiii»uili  .1  iiiw  raii.  .Iillliri m..  i|iii 
lui  1-1  inip.»<i.'  pjir  In  vi.li.iiKi  nrl.ilrairi'  iluii  (iiuvimi'inrut  viulaliur  il» 
lu  i-i>n»ttlutii.ii  <|tii  iiuutt  rl^Bit. 

'*'"'■  '' »'"l''  '■"'  Ji'ii    "1  pniiiiT  l'i.  iw.ur  ju«tili<r M.ii  ri^tiui,  viitra 

■iiuvirniniini  inv.aïui'  lu  |irinri|>i'  i|iu'  In  li'iii.lniur.'  ».  nnt  un  |Miiivuir 
.•«iliwlt  in  iiinli^rr  il'iiiluialliin.  l'ixCiilil  Wiliirnl  iir  pi-m  intiTvi-nif ; 
■ulmnimt,  ii.  «tnil  imrti'r  attiinti'  à  In  «luviriuiuti'.  ili'  In  Pniviniv. 

Ji'  nie  iitti.  |irii|NH.itiiiii  II  ji.  iii'iiiMTi»  l'ii  fnux  rimlrr  uni'  U  Un  iliio- 
trint>. 

1.11  Miuv.r.1.1  II'  l:l  ll'.ii.l,'  ".  11..  11..UI  pn.  .Ylin.lr.'  nu  .li.|i\  ili» 
liniilm  ipii.  lui  nanim,.  m  iiiniitltution. 

Ci-IU'-i'i  tout  i-n  (ll^Ti'Innt  i|Ui'  li-n  l^iiii.lnlur...«  iiroviiicinlra  .int  un 
ilriiit  l'ui'lunif  i.n  nmti^ri'  il'ISIui'nli.in  liur  nmiiniu-  liiut<(iii«  ili»  liniitt»  i|uVl- 
M'»  ni'  (N'uvi'nt  it/'pnMMT  et  l'n  (li'liiirn  .li-MiurllrH  l'ili'»  l'i'ttwnt  il'^tri'  miuvo- 
rnini'i- 

Uii  li'Kii.Inturiii  n'ont  un  iKiuvoir  luun'iruin  ilniw  IminVi'  ipi'ik  la 
ronilition  ili.  nr  piw  iiiipi^lir  ..iir  li'»  itr.nt»  ili'.  ininorili'''. 

Kl  i''i'*l  piiri'ii|ui'  In  U^Kii^liitur*'  .ronliiriii  n  ir^.n.'lii  li-»  linutiti  nui-  lui 
acniKiii'  In  constitution  ilnn».  1  >'\  :nvv  tU-  «on  ilruit  i'Xi'lu..if  qui'  nous  tli'innn- 
iliiii'.  im  iHjuvoir  i'X<''i'ulif  fi'.KTnl  il'inti  rvi'nir  l't  .li'  nfonl.r  \,-  Ilot  ilu  (nna- 
ri«nii'  qui  il<>l»>r(li', 

Votr..  ri'di»  lui««i'  .lui»  li'K  rui'»  ilr  lu  Cupitnli'  ;l.4()<)  infniit»,  fru«l»> 
rrnt  tri'uti'  profii.hi.ur«  ili'  Irur  jiwti'  Hnlniri'  jH-mlunt  ili'ux  nn-.  et  fori-i-  touto 
1"  IM.pulntioli  (rnni,ui»i'  ili'  lu  rlti''  d'Uttuwu  à  n'itiT  In  tflr  ciurlil^.'  «ou» 
1  aulorlli''  .i'uni'  roninii««ion  iiu(Hi«^i'  pur  lu  fori'i'  il'un  Kouvi'rni'iiu'nt  in- 
iu«ti'. 

Lu  mil'  cunuilii'nni'-frunvul'H'  touto  l'iitit^rt'  «'uicitt-.  Li'«  lutti'i  .l'untri.- 
ioi«  vont  ri'iiri'nilri'  cl  leur  inti'n«ill^  iru  fp'un>li««unt  ju«*iu'uu  jour  où  lu 
vTirif  «upri'iiHt  ouvriru  i-ntin  lt'«  yi'ux  di.  no«  lioininf-«  iHi!iliqui'>*  imur  con- 
*''in]ilcr,  un  pi'u  tur.l  iH-ut-^trc,  U'n  coiWttui'ni-'f'H  .ll^plurabU'«  ilu  leur  pr6M'nt« 
uputlûi'  t't  di'  li'ur  coupahli'  indifféri'nci'. 


■r  t 


—  »  — 

Vmii  Touln  wuvn  I.  ptnt,  <rnu.  |imlr<  k  paya. 
I,>iaii>l  nuM  ><,iwrr  mu  raiMr  i|r  U  vMrr 

I  r«ir#nM.  (TKviut  .1,  h,  [«■ii,„n  ,,„i  «bj.  r.t  fii.i. 

Uia.Kt.,l,,,.|«12,,. -»»l.-r„l'.(.„,„.,.„r,..,.,.,..|.,„.,rt^.„^ 

...ir^,  I...  „„„.,,  I...a,|v..,...,r.,  .u.  1»  |„„„„,  ,„,,,,..  ,,.„„  .^  „„^^';,7 

V.m.  „,..  rélMl...  I,  V,,,,..  „„„  u.  Mm.,ln.  ,1..  I.  J,,.,,,.. 

<  "luM-i.  nj..,,,.ll,.,„..„t,  „„.  |„„,„„  „  „„,^„„,  ,„„.„,^,„.„.„, 
lflln>  i-n  iliiU' ,Ui  2  mivi.mli      "i)-;  mm  mu 

JVpuw.  )..  n«i  pli»  .1,1..™),!  ,->rl.p  ,\u  Mmulr.'  .!.•  I„  J,,.!,,,, 

M»  lolipr  ««t  tomlA.  ,l»n«  I»  ,  i,„  iwrfMi  ,„,|,|, 

l)ru.  ,.„.,, lu.  ,„,,   I.,  i  „,.,,,„,  .,„,   ^„  „,,,_^ 

P„.,  .1..  v^r  M   h™»,  „„.  v..n»,. „  ^|„  *  M   Wh..„..y,..î,|  „  .,  ^ 

c.btoÎl''         "  '"'■  '■"""""  '"  '"""""■'  '"'"   ■'■'■■"'■  *  "' "'""■•  •'-  V"tn- 

Et  jp  n'rn  l'ntrniliii  plu»  imrk'r. 
Ai.jounl'tiui  !.•  (l'u  iiit  à  IMifiiT 

Kt  pour  n.i.-ux  ITt.v.r,,„„  prti.,.„e  ,l„  v™,  uùr.  un  r.p,«»i  ,rfK,,..| 
cntr,  U.  .l^.v..,>.  vrtr..  ■mn.rtr..  ,).■  I„  J,,..,,-,..  dan.  un,-  ,,„s,  .■ ,  u  plu.™.u 
V»,.  p,ûl.  l,4.,i  tout  un  pl„,.|.,y„  ,.„„„.  „„„.,  ,„,„,  ,.^  ,,/       ^' •'^ 

quer  1  .ff.t  ,,u  ,1  ,.„  .„,,„1  ,|  «„,„.,,.,  4  ^„  ,^^,^  ,^,|^,,  ^  ^^         '        _"  ^ 
proniH-r  Minwlrv  <li.  l'OnUiriol 

Lf  tout  (..rm-  un  .«vmI  plmdoy.T,  m.n  -.ul..in™t  ™„tr..  l-wnit* 
.lu  droit  ,1..  dCaveu,  ,„.i,  <„„tr..  t.,u»  !,•.  .Iro.t.  .,u..  I.,  p*.,l,„„n„r«  i„v,^ 
«luent  'n  .vpur  d  un.,  rau*  ,,ui  ,.,1  a.turll..n.™i  ,k.va„t  !..  ,.„miui  ,ud,. 
cuint  .lu  (  oiiwil  IVivC  .1..  Sa  Maj.mt*.  ' 

U  Minirtr..  aurait  pu  «,  ,„„t,.„i,.r  ,1,.  .hn.;  ■N,„,.r.(u«,n.,l..d«.»v„u..r 
un«  loi  quf  If  plu,  haut  tribunal  ..t  «pixlc.  *  jupr' 

Il  .  niieux  ai.n<i  falr..  du  •*!..  au,  .1^>.,«  dum-  ra.i  a  l.,n„.||.. 

Il  n  appartwnl  cfrtaiixinifint  pan. 
Lt'  procétlé  n«  m'a  pas  Hurpri*. 

(:«•  <iui  ..,t  pliiH  (ipati.nl  plu»  navrant  .k-vraU-j-  dir.-  ,-',-,i  IVtr...,». 
mémoire  qu.  l'un  ,!.■  y„  ,  u.;.  M  CiHi^ain,  a  «tv.  ...u-  I..  „,..„  * 
«■trpt  aux  n».inl)ri-H  (rança..  ,..•  I'^.pi».„put  .■ana.li.'n 

La  ,l..n.and,.  d,.  I'«pi«.„pal  „  M  lait.,  ù  ri.!  .mv.rt  ..|  r,«,  n«ut„r„a,t 
M.  C  Mgram  à  ilonnc^r  „n..  r.>p„„H,.  di,ti,„.t..  ,i,  .-..U,.  du  .  .  '  .i„..l  t<,ut  .■nt„.r 

II  a  ou  «.p,.ndant  r«.„ur8  A  ■■..  ,„oy,,,,  ,„„,,  |„  j,.  „^,^Uou  „uil 
ti'iit..  d..  »a  ....nduite  r..,»«.  ,ur  dr,  .lo-uimnl.  Iruniiué»  , .  taUM^-n  1 
mterpretéii. 


—  84  -- 


I  m  I  ,„.  „„n„.  M,tr,.  ,1,.  rn<r/:.;.,auf  .„.„ri.V.  ,V,  f,„„„li,.„,-fr„„ç„i, 

n  „n„„l,.  ,,„.„,„.  ,„n, „.,.,  1,,  ,l.f.„.,  ,1,.  r^.x  „„i  M„„t  „„,;,.„ 

.•  ' '■'■"^■""t"^""'  l-  n-  ,1,.  I,.ur  ra,. I„  ,,rnvi,„ (U„„ 

no,.,,,,,.  ,l.„,  r,.x/.,.„tif  fM,-.rnl;  i..  v..„x  I...  „r„„'.  „r  „nr  i,.„ll,-...,„  ,„        ,; 

m„,ttrmm^~,H  ,,w:  ,„  »,  on„,p„tri„l,..s  ,ri)„|,„i„.  ni  l.„rs  ,V„1,.,  nW 
•lro,t  h  In  ,,„(,„.  ,|un  no,i,  rfrtmnon. 

Je  vrais  prir  ,lonr  ,l'n,Tnpt/T  m:,  .iï-tnissinn. 

.!<•  I.,  ,lnnnp  r,„n.nn  „n,.  prolcstati.m  puhiir,,,,,  ot  snwh.  ,„ntr,.  la 

i!:^, ;;:;:;::  r:r;:j:;r^rr''-'^^    --- 

notr.r„n.,.p„„ri,.s,i„,i.„,„',.II,.v,.uf,.o„sorv.T    '""'"■' *'"'^"-' "^  "'""• 
Jo  In  rlonno  ,,,m„„.  „„,  pr„t,.,t,ilio„  ,-ontr,.  ,„„s  n„v  „,„.  l'.nnrair  ,lu 

E™:;:i~:;S"  ■■ '-  ■■ • "■■  ^^^^ 

»i.sr;;;;"'zr:;~;:':;;;™::;;r 


Vcuill,- 


*  mp  croirf. 


Votre  bion  ilCvoui'  siTvitcir,! 

(.Sign6)  Pnn.ippK  Landht 


